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Fiche D’APPUI AUX POLITIQUES PUBLIQUES
	Erosion des sols et transfert sédimentaire vers la baie de Fort-de-France : plan d’actions pour la rivière  Lézarde

	Rédacteurs : V. Landemaine, A. Nachbaur, O. Cerdan, Y. Thiery
	Correspondant scientifique : Claudie Carnec

	N° d'offre : AP20FDF018
	Direction : DAT Martinique
	Date MaJ : 31-08-2021

	Enjeu : Risques et aménagement des territoires
	Programme scientifique : Risques naturels et résilience des territoires


	Priorité proposée par le CRP

	A
	B
	C

	X
	
	


BUDGET PREVISIONNEL du projet (en k€)
	Financement
	SCSP P172 
	*
	Total € HT

	Partenaires
	BRGM
	Partenaire
	

	BRGM

	27 650 €
	145 493 € H.T
	173 143 €

	%
	            16  %
	84 %
	100%


PRESENTATION SYNTHETIQUE DU PROJET
	· Contexte

  
	L’érosion des bassins versants est susceptible d’impacter l’équilibre des écosystèmes d’une baie, comme celle de Fort-de-France, et de favoriser l’arrivée de certains polluants dans les eaux littorales. Le long des cours d’eau, les apports terrigènes préoccupent notamment les élus. Dans ce contexte, la Communauté d’Agglomération du Centre de la Martinique (CACEM) et l’Espace Sud souhaitent déployer des actions pour limiter les apports solides à la baie. 
Le projet HYDROSEDMAR (https://hydrosedmar.brgm.fr/), réalisé entre 2016 et 2019 s’était attaché à caractériser le fonctionnement hydrodynamique (niveau d’eau, vagues, courant) de la partie marine de la baie grâce à des campagnes inédites d’acquisition de données et la création du premier modèle hydrodynamique de la baie. A l’avenir, ce modèle pourrait être complété par un module supplémentaire spécifique qui permettrait la modélisation des flux de sédiments, des zones de dépôt-érosion et de la turbidité. Cette action pourrait être réalisée par l’IFREMER qui a développé les codes adaptés.
Le présent projet vise quant à lui à préciser l’origine des apports sédimentaires terrestres qui vont arriver à la baie via le réseau hydrographique. En effet, l’origine des sédiments et les processus de déplacement n’ont pas encore été étudié jusqu’à là. Ce travail permettra in-fine de définir un plan d’actions pour réduire les apports sédimentaires terrestres à la baie.


	· Objectifs

 
	L’objectif de ce projet est de définir un plan d’actions pour diminuer l’érosion sur les bassins versants de la rivière Lézarde en cohérence avec le plan d’action qui sera défini en parrallèle sur la rivière Salée.

Sur ces bassins versants, les processus susceptibles de produire des sédiments sont l’action érosive du ruissellement et les mouvements de terrain (type glissements ou érosion). 
Pour réduire la production des sédiments incriminés, le BRGM propose d’identifier d’abord l’origine de l’érosion sur ces bassins versants puis de donner les informations cartographiques associées pour cibler dans un second temps, les actions de remédiation adaptées.

.

	· Résultats attendus
 
	· Un rapport détaillant la méthodologie utilisée 
· Les données géographiques produites dans le cadre de l’étude sous format .shp ou raster
· Des cartes au 1/10 000ème améliorant la caractérisation de l’érosion terrestre : 

· les réseaux d’axe de ruissellement 
· les zones potentiellement érodées par l’action du ruissellement et connectées à la baie

· la nature des berges de la Lézarde et de le Rivière Salée et leur vitesse de recul

· la connectivité possible des glissements de terrain au réseau hydrographique

· Des cartes au 1/10 000ème localisant les actions de remédiation proposées

· Un plan d’action avec une fiche technique par type d’action



	· Description des actions
 
	Le programme d’étude est décomposé en quatre phases :

( Traçage de l’origine des sédiments qui arrivent dans la baie depuis les bassins versants
Il s’agit d’apprécier la part que jouent les différents processus dans l’érosion de la baie pour ajuster de manière efficace le choix des actions de remédiation. Pour cela, il est prévu l’implication du Laboratoire des Sciences du Climat et de l’Environnement (LSCE) qui viendra réaliser des prélèvements sur le terrain. Le principe est d’analyser les isotopes radioactifs naturels/artificiels et d’autres traceurs (ex. géochimie élémentaire) dans les sédiments pour reconstruire le mélange dont sont constitués les matériaux charriés par les cours d’eau (Evrard et al., 2020)
. Ces techniques de traçage permettent de distinguer les sédiments de surface de ceux de sub-surface (< 30 cm) et donc de distinguer les processus d’érosion superficielle des processus gravitaires. 

( Cartographie de l’érosion des sols par ruissellement 

Le BRGM déploiera ensuite le modèle WaterSed utilisé avec succès notamment dans le contexte d’iles volcaniques (comme Mayotte) pour simuler l’effet du ruissellement depuis l’échelle de la parcelle à celle du bassin versant. Pour ce faire, le BRGM exploitera les données disponibles pour identifier les paramètres pédologiques et d’occupation des sols intervenant dans l’érosion et établira un calendrier cultural caractéristiques de ces bassins versants en collaboration avec les partenaires locaux (Chambre d’Agriculture et Fredon notamment). Des campagnes de terrain lui permettront de cartographier les chemins de l’eau et les obstacles au ruissellement.

Le modèle sera déployé pour différentes périodes de retour d’évènements pluviométriques (1 an, 2 ans, 5 ans et 10 ans). Les résultats consisteront, pour chacune de ces périodes de retour, en la cartographie des axes de ruissellement et des zones potentiellement érodées. Les périodes de retour au-delà de 10 ans ne seront pas évaluées puisque l’impact des mesures de protection utilisant du génie écologique est limitée pour des évènements pluviométriques extrêmes. 

A partir des résultats des différentes modélisations seront identifiés les voies de transfert, les zones ainsi que le type d’occupation du sol les plus sensibles à l’érosion de versant, pour chaque bassin versant. 

( L’impact des évènements gravitaires, source potentielle de sédiments
Les versants des bassins versants de la Lézarde sont très régulièrement affectés par des glissements de terrain voire des coulées de boue. Parmi les zones sensibles aux évènements gravitaires, il s’agira d’identifier les plus susceptibles de produire des sédiments en mesure d’atteindre les rivières. On s’intéressera surtout aux glissements superficiels (dont la période de retour est inférieure à 10 ans) pour lesquels il serait, dans certaines conditions, envisageable de déployer du génie écologique.

Les berges des rivières participent, en se déstabilisant, à la production de sédiments transitant vers la baie. C’est notamment le cas pour la Lézarde lorsque elle traverse la plaine du Lamentin ; on a constaté jusqu’à 60 m de recul de berges en 50 ans localement
. A l’image de ce qui a été fait sur la rivière Lézarde, l’objectif sera de caractériser le recul des berges de la Rivière Salée à moyen et long terme. Ces constats permettront d’identifier les actions à privilégier selon la nature des berges et de hiérarchiser les secteurs à traiter.

( Elaboration d’une stratégie future de gestion de l’érosion à l’amont de la baie de Fort de France

Le choix et la priorisation des actions de remédiation dépendront des sources de sédiments identifiées dans le cadre des tâche 1, 2 et 3 du projet. Les actions seront positionnées de manière optimale à la source et/ou le long des voies de transfert jusqu’à la baie de façon à maximiser les effets sur la réduction de l’érosion des sols.
Les actions de remédiation privilégieront les changements de pratiques et les techniques douces. Elles seront détaillées sous forme de fiches par type d’action.

Le BRGM s’appuiera sur les acteurs locaux et notamment l’ONF pour son expertise en génie écologique en Martinique notamment sur les berges des rivières ainsi que sur la Chambre d’Agriculture pour identifier les améliorations des pratiques culturales adaptées.



Chronogramme prévisionnel

La durée indicative de l’étude est de 36 mois à compter de la date de signature de la convention par l’ensemble des parties.

	Tâches
	T1
	T2
	T3
	T4
	T5
	T6
	T7
	T8
	T9
	T10
	T11
	T12

	Tâche 1 : L’origine des sédiments
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Tâche 2 : Erosion des sols par ruissellement 
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Tâche 3 : Les évènements gravitaires
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	TACHE 4 : Stratégie future de gestion de l’érosion
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Réunions
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	

	Rapport final
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	
	


	Taches
	Montant (en H.T.)

	Tâche 1 : Les origines des sédiments qui arrivent dans la baie
Dont Sous-Traitance CEA : 8 100 €
	10 300 €

	Tâche 2 : La cartographie de l’érosion des sols par ruissèlement
	90 228 €

	Tâche 3 : Les évènements gravitaire dans les versants
	23 375 €

	Tâche 4 : Elaboration d’une stratégie future de gestion de l’érosion à l’amont de la baie de Fort de France
	37 290 €

	Tâche 5 : Gestion de projet

	11 950 €

	Montant total en € HT 
	173 143 €

	Part BRGM (€ HT) – 16 %
	27 650 €

	Part Partenaires – 84 %
	145 493 €

	TVA [part partenaires] (8,5 %)
	13 366.91 €

	Montant Partenaires (ODE & CTM & CACEM) TTC en €
	157 859,91 €


	
	

	
	

	
	

	
	

	Répartition prévisionnelle
	
	TOTAL

	
	%
	€ HT
	€ TTC

	ODE
	49,4
	85 493,00
	92 759,91

	CTM
	28,9 
	50 000,00
	54 250,00

	BRGM
	16,0 
	27 650,00 
	#

	CACEM
	5,8 
	10 000,00
	10 850,00

	TOTAL
	100 %
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